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DÉDICACE
Ce livre est dédié à toutes les personnes qui reçoivent et lisent ma newsletter Wednesday Wisdom1.
Pendant plus de deux ans, vous avez répondu avec enthousiasme aux histoires que je postais chaque semaine, en me signifiant toute l’importance que vous accordiez à mes mots. C’est d’ailleurs vous qui avez eu l’audace de me suggérer de publier ce recueil sous la forme d’un livre, ce qui s’est avéré être un très bon conseil.
Je n’oublierai jamais que ce projet a commencé grâce à vous.



Notes
1. « La sagesse du mercredi ». (Toutes les notes rédigées sont de la traductrice)
AVANT-PROPOS
Amy a longuement réfléchi aux démons quotidiens que nous rencontrons tou·te·s.
Souvent, ces derniers sont invisibles.
Que pensent les autres de nous, de nos choix, de nos vocations, de nos orientations politiques ou de nos partenaires de vie ? D’après eux·elles, cochons-nous bien toutes les cases (faisons-nous ce qui est convenable) ? Amy aborde ces luttes intérieures du quotidien, en nous faisant part de ses expériences, avant de suggérer ses conseils pour surmonter ces conflits.
Certains des défis qu’elle met en lumière sont parfois intimement personnels et empreints d’émotions, ce qui rend les conseils et suggestions pour les affronter d’autant plus pertinents et constructifs.
Comment dire au revoir à notre enfant à l’arrêt de bus le jour de sa première rentrée et comment, treize ans plus tard, aider ce·tte même enfant, désormais en âge de vivre sa première année universitaire, à descendre sa malle sur trois étages pour prendre son envol ?
Amy nous invite à remonter le fil des souvenirs de nos premières expériences, pour inspirer les autres et les aider à poursuivre leurs objectifs. Cette experte en gestion de patrimoine et en planification financière n’a pas toujours été à la tête de sa propre société. Comme elle le relate, elle a su prendre des risques pour se lancer dans l’entrepreneuriat et apprendre de ses erreurs au gré de son parcours. Dans Instants confettis, Amy a pour particularité de nous pousser à jouir de nos succès, sans jamais oublier nos débuts parfois chaotiques. Elle nous incite à partager ces expériences avec ceux·elles qui démarrent dans la vie et qui ont besoin d’un coup de pouce spirituel. Quoi de mieux pour trouver l’inspiration qu’un récit authentique de nos réussites dues à notre persévérance ?
Amy nous demande également de prendre en considération les démons que nous créons parfois nous-mêmes. Rompre un engagement ou promettre plus que nous ne pouvons tenir arrive même aux plus prudent·e·s d’entre nous, mais est-ce si grave que cela ? Certes, c’est une erreur, mais pas non plus la fin du monde. En revanche, cela suffit souvent pour nous ronger. Mais Amy nous enseigne comment en prendre conscience tout en continuant à vivre, armé·e·s de nouvelles résolutions.
Chaque bref chapitre – ou « instant confettis » – est une nouvelle occasion de réfléchir sur nous-mêmes. Parmi ces moments choisis, Amy évoque, par exemple, la mort de son père, parti à l’âge de cinquante ans et tout ce qu’il avait accompli durant sa vie, tant pour elle que pour sa sœur et sa mère. Ce sujet lui permet de développer le thème de l’impermanence de la vie, ainsi que celui d’une existence bien vécue, avant de nous pousser à considérer la nôtre.
Comme peut le laisser présager sa carrière dans le domaine financier, Amy aborde plusieurs instants confettis liés à l’argent. Une thématique qui est toujours pour elle l’occasion de nous exhorter à dépasser le cadre purement matérialiste de nos vies et à prendre toutes les mesures pour transcender notre existence.
Elle nous encourage à adopter un état d’esprit positif, généreux et indulgent.
Pas seulement envers les autres, mais aussi et surtout envers nous-mêmes.
Instants confettis est un livre rare, empreint de sagesse et d’encouragement, au style divertissant et facile à lire. Chacun des chapitres qui suivent recèle, en filigrane, une affirmation d’Amy qui nous rappelle que nous avons entre nos mains la possibilité de bien faire les choses.

Austin Kenefick,
journaliste à la retraite

POUR COMMENCER
Il y a des années de cela, mon fils avait participé à une soirée pyjama, chez son ami Dylan, en compagnie d’une douzaine d’autres adolescents. Le lendemain matin, j’étais venue le chercher et je l’attendais dans l’allée.
Lorsque la porte d’entrée s’ouvrit, je pensais le voir surgir, mais ce fut la mère de Dylan qui sortit. Elle s’approcha de ma voiture, vêtue d’un pyjama et chaussée de pantoufles.
Je paniquai à l’idée de ce qu’elle allait m’annoncer.
« Veuillez m’excuser pour ma tenue, mais je voulais vous parler avant que votre fils ne sorte », dit-elle.
Sans dire un mot, je la laissai enchaîner. « Il faut que vous sachiez à quel point vous avez un enfant formidable. Hier, tard dans la soirée, les garçons ont commandé des pizzas et des ailes de poulet. Ils ont littéralement envahi ma cuisine, avant de descendre au sous-sol pour regarder un film, en laissant tout leur bazar derrière eux. Mais, votre fils, lui, est resté pour m’aider à débarrasser la table. Il a rangé toutes les assiettes et les verres dans le lave-vaisselle. J’étais épatée ! En tant que maman, j’ai pensé que vous aimeriez le savoir. »
Surprise par ses mots, je me sentis éminemment fière.
Moi qui redoutais un récit inquiétant, j’étais loin de m’attendre à ce compliment reçu à l’improviste. Immédiatement, je compris que j’étais en train de vivre ce que j’appelle un « instant confettis ».
Un instant confettis est une expérience de joie, de surprise ou de célébration. Parfois, il s’agit d’une expérience personnelle et non d’un événement auquel une personne extérieure pourrait s’intéresser. D’autres fois, c’est une expérience partagée. Un instant confettis n’est pas nécessairement un événement grandiose tel qu’une remise de diplôme ou un mariage. Il se produit à un moment où nous célébrons l’ordinaire et où nous pensons soudainement en notre for intérieur : « Là, maintenant, je suis en train de vivre quelque chose de formidable ! C’est un instant digne d’un lancer de confettis ! »
Ce matin-là, devant cette maison, c’était la sensation que cet échange avec la mère de Dylan m’avait procurée. À l’époque, je me débattais pour élever mon garçon de 15 ans, et je me demandais si les conseils ou les leçons que j’essayais de lui inculquer finiraient, un jour, par porter leurs fruits. En partageant avec moi ce moment, cette femme m’avait fait un très grand plaisir.
Bienvenue dans Instants confettis, un recueil d’histoires destinées à ouvrir la réflexion et le dialogue, pour vous aider à établir des liens profonds avec les autres et célébrer les choses ordinaires de la vie.
*
Depuis vingt-cinq ans, je suis conseillère financière auprès de familles, de chef·fe·s d’entreprise et de retraité·e·s. Toutes les personnes qui me consultent ont en commun un profond désir de communiquer et d’échanger. Au fond, ne cherchons-nous pas tou·te·s à faire la différence, non seulement dans notre propre vie, mais aussi dans celle des autres ? Ne voulons-nous pas tirer au maximum profit du temps dont nous disposons ?
Parfois, nous avons besoin d’être guidé·e·s et encouragé·e·s en ce sens et il est bon qu’une source extérieure nous rappelle, à l’occasion, que l’on ne vit qu’une fois et qu’il nous faut encourager les moments de surprise et de célébration.
C’est tout l’objet de cet ouvrage.
Dans chacun de ces cinquante-deux tableaux, je vous embarque dans une histoire personnelle, au terme de laquelle je vous invite à trouver des moyens pour amorcer des changements significatifs dans votre vie au cours de la semaine suivante. Le livre Instants confettis peut d’ailleurs être utilisé comme un journal dans lequel écrire directement vos réponses et consigner vos réflexions. Toutefois, si vous préférez le lire d’une traite, libre à vous de procéder comme vous le désirez !
Une fois que vous aurez constaté l’impact positif qu’exercent ces histoires sur vous, j’espère que vous aurez envie de les partager avec d’autres, puisque cet ouvrage est là pour inviter au dialogue et permettre d’établir des liens profonds.
Quelle que soit la manière dont vous décidez d’aborder ce livre, sachez que chaque histoire est écrite pour vous faire ressentir quelque chose.
Les sujets traitent d’humanité et d’humilité.
Et, cerise sur le gâteau, Instants confettis est facile d’accès.
Vous lisez, vous réfléchissez, et vous laissez les messages vous guider. Dans les pages qui suivent, je vous offre 52 occasions pour engager de belles conversations et pour établir des liens plus profonds avec ceux·elles qui vous entourent. Des histoires conçues pour vous apprendre à observer, puis à célébrer les choses ordinaires de la vie.
Sortez les confettis ! L’heure est venue d’entamer notre parcours de 52 semaines.


CHAPITRE 1
DU KIMCHI ET DES ŒUFS
Quand je me suis réveillée lundi matin, j’étais en pleine forme, enthousiaste à l’idée de commencer un nouveau mois et prête à affronter une semaine de travail bien remplie. Debout de très bonne heure, j’avais bu mon café et décidé de me rendre au bureau au lieu de rester travailler à la maison. Cela impliquait toute une préparation préalable, consistant à cuisiner un plat à emporter et à m’habiller pour le travail (en évitant de partir en pantoufles).
J’avais investi en premier la cuisine, afin de me concocter une salade nourrissante pour midi, mais aussi pour me faire sauter des blancs d’œufs avec des épinards et du kimchi en guise de petit déjeuner. Une préparation que j’avais versée dans une lunchbox. En effet, je souhaitais arriver tôt au bureau pour avoir le temps de me restaurer sur place et de prendre de l’avance sur le traitement de mes e-mails, avant de retrouver mon équipe pour la première réunion de la semaine.
En me préparant pour cette journée à venir, j’étais extrêmement motivée et pleine d’énergie. Je pensais aux client·e·s que j’allais rencontrer dans les prochains jours et j’échafaudais des idées pour leur dossier. J’avais choisi pour l’occasion une tenue plus élégante que d’habitude. Pour être à la hauteur de cette journée, il était nécessaire de me mettre sur mon trente-et-un.
C’est alors que je remarquai mon porte-documents Louis Vuitton®, rangé sagement dans un coin de mon armoire. Je ne l’avais pas utilisé depuis le début de la pandémie et cela faisait presque deux ans qu’il prenait la poussière. Mes sacs et mes talons hauts étaient restés depuis bien trop longtemps au placard et ce jour-là devait marquer la fin de cet arrêt et laisser place au changement. Je pensai : Mais, j’adore ce sac ! Et j’ai sué sang et eau pour me payer ces chaussures ! C’est l’occasion ou jamais de les remettre.
Prête à affronter la semaine, je montai dans ma voiture, je réglai la radio sur ma station de country préférée, et pris la route en direction du bureau. Même si mon trajet ne durait que huit minutes, je voulais prendre le temps d’écouter de la bonne musique afin que cette journée, qui s’annonçait sous les meilleurs auspices, continue sur la bonne voie. Il était 7 h 20.
À mi-chemin, alors que je m’apprêtais à tourner à droite, la voiture devant moi stoppa net. Je freinai brusquement et, en un fragment de seconde, j’entendis derrière moi le porte-documents tomber de la banquette, heurter le dossier du siège conducteur et s’écraser sur le sol.
Malgré toutes mes tentatives, il m’était impossible de l’atteindre. Au bruit qu’il avait fait dans sa chute, j’avais compris que tous mes crayons de couleur, que j’utilise pour la tenue de mon journal, s’étaient éparpillés. J’aurais dû m’en douter. Il n’était pas très judicieux de transporter mes crayons dans un pot ouvert, mais ils étaient ainsi nettement plus faciles d’accès, ainsi, pour prendre des notes à n’importe quel moment de la journée, que fermés dans un sac.
Je décidai que ce n’était pas si grave et que je pourrais ramasser quelques crayons çà et là, puis remettre de l’ordre dans mon porte-documents, sans que cela n’altère mon excellent mojo1.
Alors que je m’apprêtais à entrer dans mon parking, je remarquai une odeur parfaitement nauséabonde, à mi-chemin entre celle de l’œuf pourri et celle des ordures. Une crainte que cela puisse émaner de ma voiture m’assaillit.
Mais cette odeur était familière.
C’était celle du kimchi et des œufs. Autrement dit, mon petit déjeuner.
J’avais versé le tout dans un récipient vraisemblablement hermétique. Seulement, quand j’avais freiné d’un coup sec et que mon sac s’était renversé, le couvercle s’était désolidarisé et tout mon petit déjeuner baignait au fond de mon porte-documents Louis Vuitton®.
Une fois ma voiture garée, je descendis et ouvris la porte arrière à contrecœur. Mes cinquante crayons de couleur étaient éparpillés sur le sol, les pointes toutes cassées.
Mais, cela n’était rien, comparé au mélange d’œufs brouillés et de kimchi qui souillait le fond de ma serviette Louis Vuitton®.
Si le kimchi ne vous est pas familier, il s’agit d’une préparation riche en probiotique et excellente pour la santé, qui est cuisinée à partir de chou fermenté, de gingembre et d’ail.
Si son goût est très plaisant, l’odeur qu’il dégage est particulièrement repoussante.
D’ailleurs, la raison pour laquelle j’avais considéré pouvoir apporter un plat aussi nauséabond à déguster sur mon lieu de travail était ma venue anticipée au bureau, qui me permettait de manger avant l’arrivée de mon équipe.
Mon plan consistant à attaquer la semaine en arrivant de manière précoce au travail venait d’être chamboulé par ce chaos inattendu, que je devais régler au plus vite !
Le problème était de savoir quel type de produit nettoyant utiliser. J’avais filé à l’étage pour chercher quelque chose de doux, mais tout ce que je trouvai, sous l’évier de la cuisine, était des lingettes à la javel, qui n’étaient certainement pas compatibles avec le cuir de mon sac de luxe…
J’inspectai ensuite le placard à fournitures, au rez-de-chaussée. Tout ce qu’il contenait étaient des recharges de chiffons humides Swiffer®. Je décidai ensuite de gravir à nouveau la volée d’escaliers, afin de retourner à la cuisine, où j’optai finalement pour du liquide vaisselle et de l’eau chaude.
Ces allers-retours entre les étages me firent soudainement regretter d’avoir mis des talons hauts.
C’est alors que je me mis à rire. Rire à en pleurer.
Vous m’auriez vue dans ce bureau. Toute seule et vêtue comme un sou neuf, à insérer un à un mes crayons cassés dans un taille-crayon électrique, après avoir bourré mon beau sac de papier essuie-tout, pour tenter d’enlever l’odeur de chou fermenté qui s’en dégageait.
Inutile d’en dire plus… je pense que vous voyez la scène.
 
Cet épisode m’a humblement rappelé que, parfois, le plan escompté n’est pas le plan qui se déroule. Nous avons beau nous préparer et nous organiser pour honorer tous les rendez-vous de notre calendrier, nous pouvons vivre un changement de programme inattendu… Ou avec un porte-documents rempli de petit déjeuner.
Souvenez-vous de cette histoire lorsque vous passerez une journée décevante ou même carrément désastreuse. Dans ces moments-là, il faut choisir de prendre les choses moins au sérieux.
Au lieu de vous énerver, accordez-vous une pause, parlez de votre histoire avec quelqu’un·e d’autre et, sinon, n’hésitez pas à rire de mes mésaventures !
Idées à faire germer et à utiliser pour se connecter et pour créer cette semaine
 
Y a-t-il un événement qui se profile à l’horizon ou une réunion importante à venir pour lesquels vous déployez un maximum d’efforts afin que tout soit parfait ? Prenez du recul et laissez de l’espace pour l’inattendu. Qu’est-ce qui pourrait mal tourner ? Posez-vous vraiment cette question et prévoyez de manière proactive un filet de sécurité.

Repensez à un moment où votre plan ne s’était pas déroulé comme vous l’aviez prévu. Revivez-vous encore cette expérience dans votre esprit, comme s’il s’agissait d’un véritable cauchemar ? Notez, dans le déroulement de cet événement, les détails dont vous pourriez vous attribuer le mérite. Trouvez des qualités rédemptrices dans le désastre.

Poursuivez votre réflexion sur ces projets qui ne se sont pas déroulés comme prévu. Quelles leçons avez-vous tirées de cette expérience ? En dépassant votre contrariété, votre colère et votre embarras, tout en prenant du recul, qu’avez-vous tiré de cette expérience ?

Enfin et surtout, pardonnez-vous. Ce qui est fait est fait. Vous avez su déceler les clés et tirer des leçons de l’expérience. Accordez-vous désormais la permission de passer à autre chose.





Notes
1. Nom d’une amulette vaudou, devenu par extension un terme désignant le pouvoir, le charme, le sex-appeal ou le charisme d’une personne.
Notes et réflexions






















CHAPITRE 2
MOINS, MAIS MIEUX
Comme presque tous les vendredis soir, nous avions prévu de regarder une série. Nous n’avions pas de titre en tête, et il nous restait environ une heure avant le moment où nous allions invariablement sombrer. Nous avons donc naturellement allumé Netflix®.
« Tu as envie de quoi ? Une comédie ou un truc plus sérieux ? On pourrait regarder ce documentaire sur le scandale des admissions à l’université1 ? Ou pourquoi ne pas commencer la dernière saison d’Ozark… Attends, c’est pas plutôt sur Hulu®… Sinon, il y a le Meilleur pâtissier ? »
Cet échange s’est poursuivi alors que je faisais défiler plus d’une centaine de suggestions Netflix®.
Vous ne serez d’ailleurs probablement pas surpris·e d’apprendre que vingt-cinq minutes plus tard, nous étions toujours à la recherche de ce que nous allions regarder, alors qu’il ne nous restait plus que la moitié du temps imparti pour le trouver. Nous venions de perdre trente minutes de notre vie à faire défiler les programmes.
Combien de fois vous est-il arrivé de perdre du temps sans le vouloir ? Ou de vous atteler à quelque chose qui n’a pas beaucoup de sens, de signification ou d’impact ? Pourquoi ne pas prendre du recul et dresser un inventaire honnête de la manière dont vous dépensez chacune des vingt-quatre heures de votre journée ? Combien de « choix inconscients » opérez-vous ? Si vous preniez soudain conscience de ce qu’est réellement votre temps, que feriez-vous différemment ?
J’avais travaillé à ce projet d’inventaire du temps depuis quelques mois déjà, inspirée par la lecture de l’ouvrage L’Essentialisme de Greg McKeown2, dans lequel il y explique que, pour devenir « essentialiste », vous devez examiner toutes les façons dont votre temps est utilisé.
Vous devez, sans cesse, vous poser les deux questions fondamentales qui suivent : « Cette tâche, ce projet ou ce choix sont-ils essentiels ? Cela rendra-t-il ma vie plus heureuse et plus épanouie ? » Si la réponse est non, l’essentialiste décidera de ne plus le faire.
Beaucoup d’entre nous souhaiteraient avoir plus de temps dans la journée, mais choisissent quand même de s’atteler à des choses qui ne leur apportent que très peu de satisfaction. Les réseaux sociaux, TikTok® ou le journal télévisé du soir nous happent. Nous observons cette routine presque sans but et finissons par découvrir que nos choix n’améliorent pas du tout notre vie. Pourtant, en faisant moins, en ayant moins, voire en nous inquiétant moins, nous pourrions certainement nous libérer du temps.
J’en ai parlé avec mon amie Robyn. Elle prépare les repas de ses trois enfants tous les matins avant qu’il·elle·s partent à l’école. Elle répète cette tâche depuis des années. Pourtant, elle a récemment éprouvé de la frustration, lorsque ses enfants ont commencé à changer d’avis sur ce qu’il·elle·s voulaient manger. Il·elle·s se disputent et se chamaillent. Robyn, quant à elle, ne se sent pas considérée à sa juste valeur. Cette interaction négative donne, pour toute la famille, un mauvais départ à la journée. Les enfants se plaignent de ce que contient leur boîte à lunch et il·elle·s ne laissent pas le temps à leur mère de faire les ajustements nécessaires avant l’arrivée du bus. Invariablement, à la fin de la journée, la nourriture revient intacte et souvent gaspillée.
Robyn a commencé à s’interroger sur ce que ferait un·e essentialiste dans son cas.
Sans donner aucune explication à ses enfants, elle a décidé de casser la routine et de disposer toutes les options de repas sur la table, afin que les enfants puissent composer eux·elles-mêmes leur formule pour le déjeuner. Le choix proposé était très large : garnitures de sandwichs, sélection de soupes toutes prêtes et variétés de fruits et légumes en morceaux dans des sachets de conservation.
Sans surprise, les enfants ont adoré sélectionner eux·elles-mêmes ce qu’il·elle·s voulaient dans ce buffet improvisé. Finalement, Robyn a passé moins de temps à préparer tout cela et la nouvelle routine s’est révélée tout aussi épanouissante pour les enfants. Les disputes et les chamailleries ont cessé et Robyn a su transformer un passage obligé et ennuyeux en quelque chose de positif.
 
Toujours dans L’Essentialisme, Greg McKeown explique que la personne essentialiste fait moins, mais mieux. « Vous pouvez tout faire, mais vous n’avez pas à tout faire3. »
Comme il le souligne, la personne non-essentialiste en veut toujours plus, là où l’essentialiste élimine constamment les choses inutiles ou insatisfaisantes, dans le but de simplifier sa vie.
Et si moins c’était mieux ?
Idées à faire germer et à utiliser pour se connecter et pour créer cette semaine
 
Si vous dressiez l’inventaire de toutes les choses que vous réalisez chaque jour, que jugeriez-vous comme n’étant plus essentiel ?

Qu’aimeriez-vous commencer à éliminer ? Quand ?

Avec cet espace et ce temps libérés sur votre calendrier, que voudriez-vous faire à la place ?





Notes
1. L’autrice fait allusion au documentaire Netflix® Varsity Blues : le scandale des admissions universitaires (2021).
2. L’Essentialisme – Faire moins mais mieux, l’art d’être réellement efficace, aux éditions Contre-dires (2018).
3. Ibid.
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